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Une initiative de la prési-
dente d’honneur de l’asso-
ciation "Iveli", Évelyne
Youssouf Evindi, dont l’un
des objectifs est l’entraide
à travers des actions d’or-
dre social. LES élèves du pré-primairede l’école publique Mouila"C", située dans ledeuxième arrondissementde Mouila, ont bénéficié,lundi dernier, d’un don defournitures scolaires deleur catégorie, notammentceux des sections 4 et 5ans. L’initiative est à met-tre à l’actif de l’association"Iveli" (la lumière enIpunu), dont la présidented'honneur est ÉvelyneYoussouf Evindi. La distribution desdits kitsaux intéressés s’est dérou-lée dans l’enceinte de l’éta-blissement scolaire, enprésence de son directeur,Alain Koumba, qu’assis-taient ses collaborateurs.  A cette occasion, ÉvelyneYoussouf Evindi a eu desmots aimables à l’endroitde tous les acteurs qui in-terviennent dans l’éduca-

Des kits scolaires offerts aux élèves du pré-primaire 
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Phase de distribution des cartables garnis aux jeunes
bénéficiaires...
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... pendant que d'autres attendaient 
leur tour.
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Une vue du don offert par l'association Iveli.
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tion et l’encadrement destout-petits. Elle a aussi re-connu qu’en cette périodede rentrée scolaire, denombreux parents d’élèveséprouvent d’énormes diffi-cultés à joindre les deuxbouts. C’est pourquoi, a-t-elle justifié sa présence aumilieu de ces jeunes en-fants dont l'établissementest la plus grande de laprovince en termes d’effec-tifs. Habituée à intervenir dansl’anonymat, Mme Evindi adit agir cette fois-ci au vu etau su de tous, afin de sti-muler l'exemple et susciterd'autres intervenants pour

d'élèves se trouvent en si-tuation de précarité. 
« Aujourd’hui, comme par le
passé, les compatriotes
ayant des enfants se posent
des questions : lesquels des
enfants doivent aller à
l’école à cause des pro-
blèmes sociaux liés au chô-
mage, à la précarité… ?
Nous  apportons notre mo-
deste contribution afin d’ac-
compagner tous ceux qui
œuvrent dans l’éducation de
nos enfants », a-t-elle indi-qué. En s’exprimant au nom del’école en général et à celuides élèves du pré-primaireen particulier, Nancy

Imandza Moundounga, en-seignante de la section 5ans, n’a pas caché sa joie ence début d’année scolaire,en reconnaissance des ef-forts fournis par l’associa-tion Iveli. De même, elle avanté l’altruisme de la pré-sidente d’honneur dont lesqualités de femme de cœurse sont toujours révéléesproches des compatriotesdémunis et dont les actionsà caractère social appor-tent toujours un réconfort. Tout comme leur ensei-gnante, les tout-petits ontsimplement dit « mercimaman Évelyne pour lessacs de l’école ».qu'ils se rallient à la cause,en apportant leurs contri- butions à d’autres établis-sements dont les parents

C’EST dans la foulée de lacélébration de la dernièreJournée mondiale de l’envi-ronnement, que la Maisonde la nature de Lambarénéa été officiellement consa-crée par les autorités lo-cales, dont le maire de cettecommune, Roger ValèreAyimambenwé. A ses côtés,Cyrille Mvélé, Heater Arro-wood et Valentin HermannEngone, tous responsablesde l’ONG Oelo (Organisa-tion écotouristique du lacOguemoué).  Aussi, durant les grandesvacances qui viennent des'achever, la nouvellestructure n’a-t-elle pas dés-empli. Recevant à touteheure de la journée, des vi-siteurs, pour la plupart desjeunes, qui s’intéressent àla problématique de la pré-servation de l’environne-ment. En effet, lors du lancementde ses activités, les objectifsde la Maison de la naturede Lambaréné avaient étéclairement définis par lesresponsables de l’ONGOelo. Dans cette optique,Valentin Hermann Engonedevait inviter les uns et lesautres à une véritable prisede conscience. « Notre atti-

Une "Maison de la nature" à Adouma pour aider à la 
préservation de l’environnement  
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tude est déterminante dans
la prospérité de la chasse et
du commerce honteux des
espèces protégées », a-t-ildit. Ajoutant « nous avons le
choix, le pouvoir de faire
obstacle, faire échec et dé-
courager les braconniers en
nous interdisant d’acheter
leurs produits honteux. »Il a donc lancé un appel àune prise de responsabilitéindividuelle en faveur de laprotection de l’environne-ment, qui devra se traduirepar un changement de com-portement et qui aura lemérite de consacrer « le
principe fondamental de
l’unité planétaire, à savoir
agir localement et penser

globalement ». C’est de cette prise deconscience, dira-t-il, quel’Oelo veut être le relais, entant qu'acteur qui œuvrepour la préservation et laconservation de l’environ-nement. Pour atteindre cesobjectifs, elle s’est assignéequatre missions : protégerla biodiversité et les ser-vices écosystémiques duBas-Ogooué pour les géné-rations futures ; sensibiliserles communautés locales àl’importance d’un environ-nement sain ; inspirer laprochaine génération à de-venir des protecteurs del’environnement et aider lesrésidents à générer des re-

venus à partir de l’utilisa-tion durable des ressources. De ces objectifs sont issuscinq programmes d’actionsactuellement mis enœuvre : un programme depêche durable, un pro-gramme éco-touristique, unprogramme de sensibilisa-tion des chasseurs et ven-deurs des espècesprotégées, l’assistance auxchercheurs scientifiquesnationaux et internationauxet un programme d’éduca-tion environnementale. Ce dernier programmeconnaît actuellement un dé-veloppement considérableà Lambaréné grâce au par-tenariat conclu entre Oelo

et la direction d’académieprovinciale du Moyen-Ogooué et à travers lequel17 établissements scolairesprimaires et secondaires(soit plus de 4000 élèves)ont intégré le volet éduca-tion environnementale.La politique de l’environne-ment ainsi esquissée a miségalement en exergue lenouveau partenariat entrela mairie de Lambaréné etl’ONG Oelo. En effet, dansl’optique de dynamiser sonaction dans le chef-lieu duMoyen-Ogooué, cette struc-ture a conclu une conven-tion avec les autoritésmunicipales. L’un des fruitsde ce partenariat a été la ré-

habilitation de la Maisond’écoute du quartierAdouma par l’Oelo et qui,désormais, porte le nom de« Maison de la nature ».Les visiteurs de cette struc-ture trouvent à leur dispo-sition guides et prospectusqui les renseignent sur lesnécessités et les avantagesde la préservation de l’envi-ronnement. Ils sont aussidocumentés sur les diffé-rentes bourses offertes parl’Oelo dans le cadre du pro-gramme de l’éducation en-vironnementale. Lesactivités de cette année pré-voient 35 bourses d’étudesen faveur des élèves méri-tants.

La "Maison de la nature", au quartier Adouma.
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On y apprend à préserver l'environnement.
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